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Nous aimons notre patrie, messieurs, et n. «s avons 
raison de l’aimer, nous aimons nos institutions et nous
avons raison de les aimer, nous nimons.la langue française
et la religion sainte de nos pères, nous aimons tout ce qui
constit ue notre nationalité et nous avons raison de l’aimer.
Fortitiens cet amour ; élevons-le,9 grandissons-le, ouïti-
vons-le précieusement et n’oublions pas les paroles su­
blimes de Laeordairej: “ NuV ne [s’y .trompe,' Tout le 
“ monde sait que la patrie et [l’Eglise, le sentiment nu- 
“ tional et le sentiment religieux, loin de s'exclure se 
“ fortifient l’un par J'autre ;'et "que,; touchant il [la poi- 
*• trine de chacun de nous, le ciel, la terre yj rendront ce 
“ cri célèbre : A tous les cœurs chrétiens que la patrie 
“ est chère.”

Le citoyen a des droits et des devoirs ; et le patrio­
tisme permet de revendiquer ceux-là et commande de 
remplir ceux-ci. Il importe autant de connaître les uns 
que les autres.

11 Lu sagesse qui préside à la vie humaine et l’empé- 
• che d’errer au hasard, dit Lamennais, consi de dans la 
“ connaissance et dans la pratique des vraies lois de l’hu­

manité et l’ensemble de ces lois dont se compose l’ordre
“ moral est ce qu’on appelle droits et devoirs. Plusieurs
” ne vous parlent que de vos devoirs, d’autres ne vous 
“ parlent que de vos droits ; c’est séparer dangereuse-
“ ment ce qui de fait est inséparable. Il faut que vous 
“ connaissiez et vos droits et vos devr ■ pour défendre 
“ ceux-ci, pour accomplir ceux-là ; janais vous ne sortirez 
“ autrement de votre misère. Le droit et le devoir sont 
“ comme deux palmiers qui ne portent point de fruits 
“ s’ils ne croissent à cAté l’un de l’autre. Votre droit, 
” c’est vous, votre vie, votre liberté. Est-ce que chacun ]. Brunet Proprietaire de Carrière» 
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“ n’a pas le droit d’exercer sans obstacles et de dévelop- 
“ per ses facultés tant spirituelles que corporelles ; afin

de pourvoir à ses besoins, d’améliorer sa condition, de
“ s’éloigner toujours plus de la brute, et de se rapprocher 
“ plus de Dieu 1 Est ce qu’on peut justement retenir un
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“ pauvre être humain dans son ignorance et dans sa 
“ misère, dans son dévouement et son abaissement, lors- 
“ que ses efforts ne nuisent à personne, ou ne nuisent 
“ qu’à ceux qui fondent leur bien-être sur l’iniquité, en et de Cimetières, etc. descriptions

ESTIMATIONS DONNEES 
SUR APPLICATION

le fondant sur le mal des autres 1
“Or ce qui est vrai de chacun, est vrai de tous: 

tous doivent vivre, tous doivent jouir d’une légitime
“ liberté d’action, pour accomplir leurs fins en se déve- 
“ loppant et se perfectionnant sans cesse. On doit donc
“ mutuellement respecter le droit les uns des autres et 
*• c’est là le commencement du devoir, la justice.”

Notre condition politique nous impose souveraine- EN GROS ET 
ment cette manière de voir. Nous avons droit à notre EN DETAIL
existence nationale, comme race à part, et malheur à qui­
conque voudra nous enlever ce droit; mais nous ne
devoni rien faire pour molester nos Mres d’origine ou de CiH,t»,i Bill, U» lu, ,6en»imw intnlrr pour moslrul
croyances étrangères. Nous devons revendiquer nos
droits avec fermeté, mais sans agression ; nous devons Bureau et Atelier : COTE.DES-NEIOES, Montréal**


